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Résumé 

L’objectif de ce travail est d’expliquer la tentative d’occupation samoryenne à Kabakouma.  Aussi vise-t-

il à montrer le courage et l’habilité des peuples forestiers. Pour atteindre ce but nous avons consulté les 

sources orales et écrites. Cette documentation nous a fait savoir que c’est la technique de bataille de la 

population qui en était la causalité. Cette technique était l’emplacement du village au sommet de la 

montagne, les arbustes épineux et les roches autour du village et enfin, les armes. Samory TOURE a pris 

la fuite de Kabakouma pour Guélemou ou il sera arrêté quelques semaines plus tard par les français.  

Mots clés : Conquête - Guerre - Kabakouma – Occupation - Samory TOURÉ 

 

Abstract 

The aim of this work is to explain Samory Touré's attempted occupation of Kabakouma. It also seeks to 

demonstrate the courage and skill of the forest peoples. To achieve this, we consulted oral and written 

sources. This documentation revealed that the population's battle tactics were the determining factor. 

These tactics included the village's location atop a mountain, the thorny shrubs and rocks surrounding 

the village, and, finally, their weapons. Samory Touré fled Kabakouma for Guélemou, where he was 

arrested a few weeks later by the French. 

Keywords: Conquest - War - Kabakouma - Occupation - Samory Touré 

 

 

INTRODUCTION 

           Gilbert Gonnin s’inspirant de l’ouvrage d’Yves Person intitulé : Samory 

TOURE une révolution dioula, affirme que la rencontre entre Samory TOURE et 

les peuples forestiers était fortuite. Il dit que Samory TOURE était habitué à la 

savane. Cependant, en difficulté à cause de l’armée coloniale, il rentre dans la forêt 

sans y être préparé. Il rencontra les peuples forestiers (Dan, Toura) qui refusaient 

l’islam dont il livra des batailles dans d’autres zones avec la population. Cette 

guerre inattendue de Samory Touré va affaiblir son armée et conduire à son 

arrestation le 1 9  s e p t e m b r e 1898 à Guélémou.  Gilbert Gonnin soutient que 

l’auteur Yves Person, en écrivant son ouvrage, sans que la question des peuples 

mailto:diomandevalletsamuel@yahoo.fr
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forestiers ne soit pas son sujet, parle d’eux (G. Gonnin)1. Pour lui, cet acte de 

l’auteur Yves PERSON montre l’importance des peuples forestiers dans l’Histoire. 

Il dit pour cela, bien qu’étant minoritaires, ils ont leur place dans l’histoire du 

peuplement.2 Parmi les peuples dont parle l’auteur figure la population du village 

de Kabakouma. Comment le village Kabakouma a-t-il évité la tentative 

d’occupation samoryenne ?  Ce travail vise à expliquer la tentative d’occupation 

samoryenne à Kabakouma.  Il vise encore à montrer le courage et l’habilité des 

peuples forestiers. Pour répondre à cette interrogation nous avons opté pour une 

méthodologie. Il s’agit de l’explication et l’interprétation des sources orales et 

écrites capables de nous éclairer (M. Beaud, 1999, p. 113-117)3. Ces sources nous 

permettent de présenter le village de Kabakouma avant le passage de  

Samory TOURE. Ensuite nous mettrons en relief les techniques de bataille de la 

population.  Enfin nous évoquerons l’échec de la tentative d’occupation 

Samoryenne. 

 

1. Kabakouma : Aspect Géographique Et Humain Avant L’avènement De 

Samory Touré. 

 

            La présentation consistera pour nous à parler de la situation géographique 

de Kabakouma et de sa population avant la venue de Samory TOURÉ.  

1.1.La situation géographique 

           Kabakouma est un village situé dans le département de Biankouma,  lui-

même logé dans la Région de Tonkpi en Côte d’Ivoire. Le nom du village 

Kabakouma serait en langue Malinké ‘’ kabakourou’’ qui signifie cailloux en 

Malinké. C’est pourquoi, l’administrateur colonial écrira Kabakouma en langue 

française. Le nom Kabakouma est donné au village par les Malinké en raison du 

passage de Samori TOURE4.  Le département de Biankouma couvre une superficie 

de 2 640 km² et compte 88 villages, dont Kabakouma. Les villages à proximité de 

 
1 Gilbert Gonnin, Les mandé sud de Côte d’Ivoire, Histoire d’une minorité consultée le 18 mai 2019 disponible 

sur YouTube,  https://youtu.be/XfIoK4mPsPY?si=pr-WOGG8r43WgkuY  
2 Gilbert gonnin, Les mandé sud de Côte d’Ivoire, Histoire d’une minorité consultée le 18 mai 2019 disponible 

sur YouTube,  https://youtu.be/XfIoK4mPsPY?si=pr-WOGG8r43WgkuY   
3 Michel Beau, 1999, l’art de la thèse, Paris, édition la Découverte, p113-117. 
4 Mayéré   Ouette interrogé le 14 Mai 2025. 

https://youtu.be/XfIoK4mPsPY?si=pr-WOGG8r43WgkuY
https://youtu.be/XfIoK4mPsPY?si=pr-WOGG8r43WgkuY
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Kabakouma sont :Gbablasso, Gouessesso, Kanta,  Blagouin5  et  Biankouma. 

Cependant, quelle population trouve- t-on à Kabakouma ?  Et quel est le nom du 

village dans la langue de la population autochtone ?  

 

                       1. 2. La population autochtone 

           La population autochtone du village de Kabakouma est le peuple Yacouba. 

Les Yacouba du village de kabakouma seraient du canton Tè selon le découpage de 

l’administration coloniale. Un canton est la subdivision d’un cercle sous la 

colonisation française. En effet, le chef de canton sert de relais au commandant de 

cercle auprès des indigènes. Le chef de canton collecte les impôts de ses villages 

qu’il apporte au commandant de cercle (F. S BLesson, 2006, p77)6.  Les Yacouba 

sont les Mandé du sud, l’expression Mandé du sud est l’appellation des peuples 

Mandé forestiers. Selon Delafosse, le Mandé du sud est aussi le Mandé-fu. Ce sont 

les peuples de la forêt libérienne à la forêt nigérienne (G. Gonnin & R. K Allou, 

2006, p. 51)7. Nous allons citer quelques villages qui sont du canton Tè dans la 

localité de Biankouma : Dingouin, Kandopleu, Magouin, Fondeuplé, yrongouin, Tè 

village et Kabakouma8. Le nom du village Kabakouma en Yacouba est ‘’ 

Gouegagouï d’autres disent aussi Gouagouï9 ‘’. Qui signifie en Yacouba au sommet 

de la montagne en roche.10  En effet, le village initial11 à l’époque Samoryenne était 

au sommet de cette montagne appelée ‘’ Gouegagouï’‘.  Quelles étaient les 

différentes techniques de bataille de la population de Kabakouma contre Samory 

TOURE ? 

 

2-Les techniques de bataille de la population. 

 

         Les différentes techniques de bataille de la population de Kabakouma contre 

Samory TOURE sont : L’emplacement du village et Les armes utilisées. 

 
5 Mapcarta, kabakouma, consulté le 20 Mai 2025 disponible sur https // mapcarta.com; Metéocity, quand partir à 

Kabakouma ? Climat et guide touristique, consulté le 20 Mai 2025, disponible sur https // www.meteocity.com  
6Florent Sohi Blesson, 2006, le commerce dans la région de Man 1896-1940, p77 
7 Gilbert Gonnin & Rene   Kouamé Allou, 2006, Côte-d’Ivoire :  les premiers habitants, Abidjan, 

CERAP, p.51. 
8 Ernest sigui Diomande interrogé le 16 Février 2025. 
9 Gouegagouï ou  Gouagouï est le nom du village Kabakouma en langue Yacouba. Qui signifie au sommet de la 

montagne   ‘’Gouega ou Goua’’. 
10 Voir photographie 1, p 
11 Mayéré   Ouette interrogé le 14 Mai 2025. 

https://mapcarta.com/fr/16923112
https://mapcarta.com/fr/16922108
https://mapcarta.com/fr/16920554
https://mapcarta.com/fr/16928724
https://mapcarta.com/fr/16929010
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2.1. L’emplacement du village de Kabakouma. 

        Le village Kabakouma était placé au sommet de montagne. Cet emplacement 

était une stratégie de guerre du peuple Yacouba. En effet, le témoignage du 

tradionniste Diomandé Droh pierre dit que Doumgbeu Diomandé est resté au 

sommet du mont Bian. C’est du mont Bian qu’il est descendu pour fonder 

Biankouma ( S.V Diomandé, 2023, p. 144).12 Quant au témoignage de 

DIOMANDE Gompou, il affirme que les ancêtres se sont installés au sommet du 

Mont Bian. Ces ancêtres étaient des combattants. Les Bamba étaient installés sur le 

Mont Yagoma  ( S.V Diomande, 2023, p148).13 Avoir son village au sommet d’une 

montagne était pour les yacouba une technique de guerre. Les raisons de cette 

technique sont : l’insécurité causée par le déclin de l’empire du Mali, les conquêtes 

des guerriers   Diomandé   au XVIème siècle dans la région, avoir une visibilité sur 

une longue distance et éviter d’être surpris par une quelconque invasion. Cependant, 

quelles étaient les armes utilisées par la population de Kabakouma?  

                     PHOTOGRAPHIE 1 : LA MONTAGNE DE KABAKOUMA  

 

Source : Image réalisée par l’auteur. 

 

 

 
12 Samuel   Vallet   Diomande, 2023, Histoire des Mahouka dans le nord-ouest de la Côte d’Ivoire (XVIème siècle 

- début du dernier quart du XIXème siècle), Abidjan, Edition le Biographe, tome1, annexe18, p 144. 
13 Samuel   Vallet   Diomande, 2023, Histoire des Mahouka dans le nord-ouest de la Côte d’Ivoire (XVIème siècle 

- début du dernier quart du XIXème siècle), Abidjan, Edition le Biographe, tome1, annexe23, p 148. 
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2.2 -Les armes utilisées 

        Les armes utilisées par la population de kabakouma contre Samori TOURE 

étaient les roches autour de montagne, les arbustes épineux et les cailloux autour du 

village en laissant un petit passage pour la population.14 D’autres armes ont été 

évoqué. Ces armes sont : Les armes à feu, les lances, l’épée, les grands couteaux, 

les flèches et les pouvoirs mystiques ou surnaturels15 Comment ces armes ont été 

utilisées par la population de Kabakouma pour mettre l’armée de Samori TOURE 

en échec ? 

 

 

 

PHOTOGRAPHIE 2 : LES ARMES DE GUERRE DES DIOMANDE 

 

 

SOURCE : Samuel   Vallet   Diomande, 2023, Histoire des Mahouka dans le nord-

ouest de la Côte d’Ivoire (XVIème siècle - début du dernier quart du XIXème siècle), 

Abidjan, Edition le Biographe, tome1, annexe16, p 142. 

 

 

 

 

 
14 Mayéré   Ouette interrogé le 14 Mai 2025. 
15 Pierre Droh Diomande interrogé le 19 Avril 2019. 
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PHOTOGRAPHIE 3 : TENUE DE GUERRE 

 

Source : Samuel   Vallet   Diomande, 2023, Histoire des Mahouka dans le nord-

ouest de la Côte d’Ivoire (XVIème siècle - début du dernier quart du XIXème siècle), 

Abidjan, Edition le Biographe, tome1, annexe17, p 143. 

 

        3- L’ÉCHEC DE SAMORY TOURE 

         Samory TOURE a échoué dans la tentative d’occupation  du village de 

Kabakouma et a pris la fuite. Comment cela est-il arrivé ? 

 

           3.1- L’échec de l’occupation samoryenne.  

        C’est dans la nuit que la population de Kabakouma a vu la troupe de 

Samory TOURE en provenance de Gbablasso et Sokoula. Elle avait soulevé les 

flammes de feu de bois pour sa visibilité. Le village étant sur la montagne, à 

distance les villageois ont aperçu la troupe.16 Les villageois se sont apprêtés avec 

des armes17 de guerre pour affronter Samory TOURE. Le traditionnaliste soutient 

que Samory TOURE avait envoyé un émissaire, pour annoncer deux mois 

auparavant sa venue. Donc, avant cette nuit les villageois étaient déjà dans des 

 
16 Loua Florentin   Logone Interrogé le 14 Mai 2025.  
17 Voir les armes utilisées, p 6. 
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dispositions sécuritaires.18 Cette technique d’annoncer sa venue n’était pas 

nouvelle, il l’avait pratiqué dans le Mahou.  

 

                   Samory TOURE était en conflit avec l’armée coloniale. Il se déplaçait 

constamment. Pour cela, il n’avait pas le temps d’assurer l’approvisionnement de 

son royaume (S-P. Ekanza, 2005, p41-44).19 Il utilisait la technique de la ‘’terre 

brûlée20". Une telle technique ne peut pas permettre à ses vassaux de cultiver pour 

la consommation de son royaume. Ainsi, dans les villages qui se trouvaient sur son 

chemin, les chefs de village étaient obligés de fournir des vivres, de l’eau pour ses 

soldats et lui-même. Aussi, les villages Mahouka étaient-ils clôturés. Pour accéder 

à un village, il fallait avoir l’adhésion des chefs de village appelés ‘’louti.’’  Nous 

avons le cas du village Koonan où Samory TOURE a fait quelques jours devant la 

forteresse du village. Il a reçu des vivres et il est parti. Ce témoignage nous a été 

rapporté par Soumahoro   Adama, un originaire de Koonan (S.V Diomande,2022, 

p222).21 

               A Kabakouma, Samory TOURE constate que le village est au sommet de 

montagne. Un petit passage montait jusqu’au village. Samory TOURE ordonna à 

ses sofas de monter pour aller dans le village. Une fois que les sofas sont arrivés au 

milieu de la montagne, les villageois ont laissé les roches descendre22. En dehors 

du petit passage qui allait au village, les autres endroits étaient la forêt avec des 

plantes épineuses. Plusieurs sofas auraient trouvé la mort.23 Samory TOURE n’a eu 

d’autre choix que de se retirer de Kabakouma. 

 

3.2 -La fuite de Samory TOURE. 

                Face au relief et la forêt qui jouaient en sa défaveur. Samory TOURE prit 

la fuite de Kabakouma pour Guélemou ou il sera arrêté quelques semaines plus tard 

 
18 Loua Florentin   Logone interrogé le 14 Mai 2025.  

19 Simon Pierre Ekanza, 2005, la Côte d’Ivoire au temps des blancs 1880-1935 ; Abidjan, les Editions 

du CERAP, p 41-44. 
20 La technique de la ‘’terre brûlée’’ consiste à raser tout sur son passage. 
21 Samuel   Vallet Diomande, 2022, Histoire des Mahouka dans le nord-ouest de la Côte d’Ivoire (XVIème siècle - 

début du dernier quart du XIXème siècle), Thèse de Doctorat unique en Histoire, Université Félix Houphouët-

Boigny, Abidjan Cocody, p222.  
22Gouely Diomande interrogée le 12 Mai 2025 ; Alexandre Kessé   DIOMANDE interrogé le 12 Mai 2025 ;  

Loua Florentin Logone   interrogé le 14 Mai 2025 et Mayéré   OUETTE interrogé le 14 Mai 2025.  
23Mayéré   Ouette interrogé le 14 Mai 2025. 
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par les français. La date exacte du passage de Samory TOURE à Kabakouma n’a 

pas été donnée par les témoins. Cependant, il est confirmé par tous les témoins 

qu’après kabakouma Samory s’était directement rendu à Guélemou. Il est donc 

possible que le passage de Samory TOURE à Kabakouma soit juste avant le 1 9  

s e p t e m b r e 1898. 

        La bataille des peuples forestiers contre les envahisseurs n’était pas la première 

dans l’Histoire de ce peuple. Les DAN se révoltaient contre la domination des 

DIOMANDE Sakoula au début de 1891.Un soulèvement général des DAN et des 

Wè effaça en quelques semaines la domination des DIOMANDE Sakoula sur la 

rive droite du fleuve Bafing. Ce fut un véritable désastre, d’autant plus grave que 

parmi les insurgés figuraient des troupes soumis depuis longtemps et ralliés aux 

DIOMANDE par d’étroites alliances matrimoniales (Y. Person, p1153)24 Que 

pouvons-nous retenir en conclusion sur  Kabakouma face à la tentative 

d’occupation samoryenne ? 

 

CONCLUSION 

            A la fin de ce travail sur l’intitulé :  kabakouma face à la tentative 

d’occupation samoryenne, nous retenons que nous avons fait la présentation du 

village par sa situation géographique et sa population. Ensuite, nous avons parlé des 

techniques de bataille de la population, à savoir l’emplacement du village et les 

armes utilisées. Samory TOURE n’était pas habitué à la forêt et au relief de 

Kabakouma. Aussi faut-il noter que la technique de bataille de la population était 

une première dans l’expérience du conquérant. C’est la raison pour laquelle la 

tentative d’occupation avait échoué. Après l’échec de cette tentative d’occupation, 

Samory TOURE est parti à Guelemou   ou il sera arrêté par l’armée coloniale 

quelques jours plus tard.  Il est important de souligner que notre objectif a été atteint 

en écrivant cet article, Samory TOURE n’était pas figé à détruire seulement les 

villages comme on le pensait.  Ceux qui refusaient de l’accueillir, il continuait son 

passage. L’histoire de Kabakouma est un exemple. Notre perspective serait de 

clarifier   quelques incompréhensions sur la résistance Samoryenne. 

 
24 Yves Person, (1968-1975), Samory une révolution Dioula, Dakar-IFAN, Tome III, p.1153. 
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Nous avons 

parlé du 

passage de 

Samory 

TOURE dans 

la région. 

4 Mayéré   

OUETTE 

Il était 

instituteur et 

Directeur 
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déroulement 
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